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Le comitö central fait savoir qu'apres entente avec le prösident de
la commission des concours, M. le general Herzog, le delai pour Ia
remise des travaux est prolongö jusqu'au 15 mars prochain.

SECTION VAUDOISE

La section vaudoise a eu sa reunion annuelle de delegues samedi
27 fevrier, ä Lausanne. Le comite a ötö reconstitue comme suit:

President, M. le lieutenant-colonel Favey; membres, MM.
Boiceau, lieutenant-colonel; Vuagniaux, capitaine d'infanterie ; Vui-
clioud et Ruffieux, capitaines d'artillerie.

Societe federale de Sous-Officiers.

Pour complöter les quelques renseignements que nous avons donnös

dans notre numero de novembre 1885 sur cette societe, nous
extrayons du rapport de son comitö sur la fete föderale des sous-
officiers ä Fribourg, 18, 19 et 20 juillet 1885, les rapports des Jurys
des divers concours qui ont eu lieu pendant cette fete. En voici le
texte :

Rapport du president des jurgs de la fete federale
des sous-officiers.

Le nombre des concourants a donc ötö de 151, se divisant de la
maniere suivante :

1° Concours de pointage 37 concourants.
2° » de conduite et harnachement 12 »

3° ii d'estimation des distances 45 )>

4° 'i d'escrime 21 »

5° » d'equitation 30 »

Je ne puis m'empecher de döplorer que ces chiffres ne soient pas
plus forts, il serait ä dösirer que chaque sous-officier puisse prendre

part au concours et rivaliser de zele, de connaissance et d'a-
dresse ; les concours eux-mömes pourraient etre plus nombreux et
comprendre toutes les parties du service. Ainsi, un concours de
commandement serait fort ä sa place et devrait etre introduit, car
l'instruction des recrues se faisant par les sous-officiers, il est pour
eux tres important de bien savoir les instruire et les Commander, le
mouvement bien commande etant ä moitie execute.

Le concours d'estimation cles distances, fröquentö par 45 concourants,

a etö un pas en avant et il a prouve que beaucoup ötait ä faire
dans cette branche, car apres trois ou quatre estimations assez jus-
tes, le möme sous-officier faisait un ecart de 200 et möme de 300

metres. Favoriser l'appreciation des distances est, pour la Societe
des sous-officiers, un vrai devoir.
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Le concours d'escrime, l'une des greth-attractions pour le public,
a ete peu nombreux et je ne puis que döplorer cette tendance clans

notre armöe de regarder le sabre et surtout le fleuret comme une
arme de luxe, vestige du moyen äge, alors que dans toutes les
armees voisines on favorise, par tous les moyens possibles, la connaissance

de l'escrime si utile ä toutes les armes, mais nöcessaire ä la
cavalerie et ä l'artillerie. On pourrait s'en convaincre en lisant les
instructions du general Karl von Schmith, celui qui, avec le prince
Frederic-Charles, a le plus contribue au perfectionnement de la
cavalerie prussienne.

Le cavalier, dit-il, qui a appris l'escrime du sabre, sera dans la
mölee superieur ä son adversaire, pour peu toutefois qu'il soit bon
cavalier ; il me suffira de citer k l'appui de mon opinion, l'exemple
donne en 1813, 1814 et 1815 par la cavalerie frangaise, dont les
chevaux etaient pour la plupart cles chevaux pris aux paysans et aux
maitres de poste ; car cette cavalerie ne se composait guere que de

cavaliers naturellement mediocres, dont l'instruction etait incom-
plete, mais qui rachetaient en grande partie ces graves defauts par
une habitude reelle de l'escrime. De cette escrime qui a toujours etö

en grand honneur dans la cavalerie frangaise, par cette habilete qui,
ä maintes reprises et dans maints combats, comme celui de Liebert-
wolkwitz par exemple, lui permit de tenir töte ä la cavalerie
prussienne et ä la cavalerie russe, toutes cleux cependant composees de
cavaliers plus experimentes.

Le general Schmith reconnait la superiorite de l'epee sur le sabre
et dit: L'escrime ä l'öpee doit etre enseignee aux hommes avant
l'escrime au sabre, parce que le travail ä l'epee, d'ailleurs plus
difficile, rend Jes hommes plus adroits, plus habiles, donne aux poi-
gnets la souplesse etla rapidite, si utile pour l'escrime au sabre, et
c'est le meilleur moyen de faire tomber en dösuetude la deplorable
manie de sabrer en aveugle ; si, d'autre part, on songe ä cc que peut
ötre une mölee de cavalerie, on ne saurait nier l'utilite de l'escrime
ä cheval.

Le commandant Louguet raconte qu'en Espagne l'armee anglaise
se retirant, un regiment Leith-Horse fut charge par un regiment du
15mo chasseurs. A ce moment, le general Chansei arrivait sur une
hauteur d'oü il döcouvrait la plaine, iltira sa montre en disant: Ah
ah une melee de cavalerie, voyons combien de temps cela durera?
Cela dura quatorze minutes ; le 15,ne chasseurs resta maitre du
terrain, ainsi que le constata lord AVellington, qui en a parle avec eloges

clans un ordre du jour ä son armöe. Ce resultat ötait_dü uniquement

ä l'escrime tres pratiquee par les Frangais et negligö par les

Anglais.
Tout ce qui precede demontre suffisamment l'importance de

l'escrime dans la cavalerie et les armes montees.
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Je ne dirai rien, soit de l'öquitation, soit du concours de pointage,
les rapports des officiers charges de ces concours en disent assez.
Je mebornerai donc ä constater que la societe federale de sous-officiers
continue son oeuvre d'amelioration et de progres ä laquelle doit s'as-
socier non seulement les officiers suisses, mais encore le peuple
entier.

Le prösident des Jurys,

Raymond de Boccard, major.

Bapport des Presidents des Jurys.

En commengant Je rapport cles Jurys, je dois un juste remerci-
ment ä la Direction de la guerre du canton de Fribourg, qui a bien
voulu mettre k la disposition des differents Jurys les armes et tout
le materiel necessaire aux concours, ce qui nous a considerablement

facilite notre täche.

Rapport du Jury du concours de pointage.

37 sous-officiers et soldats se sont presentes pour le concours,
tous rögulierement munis de la carte de fete et d'inscription. Sur
ces 37, 5 ont du ötre mis hors de concours pour avoir depasse le
temps fixe pour les exercices.

Vu le nombre des partieipants et le peu de temps disponible (2
heures ä 7 heures entierement employe), le jury a du se contenter
de faire etablir un seul triangle au lieu de trois. II a ete aecorde 40

secondes pour le premier pointage, 60 secondes pour chacun des 2

suivants. Les erreurs de placements de hausse et derive ont öte
severement comptees.

D'une maniere generale le resultat a öte satisfaisant. J'ai remarque

que les meilleurs resultats ont etö obtenus dans la premiere
partie de la duree des exercices, les concourants ötant probablement

plus eehauffes dans les dernieres heures.
II n'y a point eu d'incident ni de reclamation ä noter, tout s'etant

passe en ordre. Le classement des coneurrents a öte opere d'apres
la plus petite somme totale d'erreurs comptee au minimum par rapport

k 2 axes perpendiculaires.
En cas d'egalitö, le temps employe a decide de la priorite.
Fribourg, le 19 juillet 1885.

Le president du jury de pointage,

Ruffieux, cap. d'artillerie.

Rapport du Jury d'estimation des distances.

43 partieipants. Les resultats de ce concours peuvent etre considerös

comme moyens. L'habitude de ce genre d'exercice manque; il
en rösulte des ecarts serieux apres des estimations assez exaetes.
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La societe des sous-officiers a eu une bonne pensee en inaugurant
ce concours qui rendra de grands services.

Le premier prix sort avec un ecart, sur six distances, de 7,5 %,
tandis que le dernier des coneurrents sur les mömes distances ä

30,5 %•
La conduite et la tenue des coneurrents ont etö, coinme nous le

pensions k l'avance, tres correctes.
Le president du jury d'estimation cles distances,

Lieut.-colonel de Zürich.

Rapport du Jury de l'öcole de conduite et harnachement.

12 coneurrents se sont presentes ; sur ce nombre nous trouvons
8 prix obtenus. Ce resultat pourrait surprendre, mais la qualite a

rachete la quantite et il est juste de recompenser le merite : c'est
pourquoi le jury est satisfait et espere que Ies sous-officiers hesite-
ront moins dans la prochaine föte föderale k prendre part au
concours, et concourront aussi bien que Jes quelques sous-officiers que
nous avons pu examiner.

Le presicl. du jury de l'ecole de conduite et harnachement,
Capitaine Cotting.

Rapport du Jury d'escrime.

L'escrime, ce viril höritage cles äges passes, a trouve 21 reprösentants

; nous avons vu de fmes James et nous ne pouvons que felici-
ter les vainqueurs qui nous ont prouve que l'art des St-Georges et
cles Bayard n'etait point tout ä fait oublie en Suisse.

L'escrime que tout soldat devrait connaitre, non pas pour chercher

noise et blosser son ami, mais pour acquörir la confiance en
lui-meme et l'aplomb qua tout homme qui sent qu'il peut et qu'il
sait se defendre. Ce concours, quoique peu nombreux, a öte
satisfaisant ; nous dösirons seulement que l'etude remplace un peu la
force et que dans nos concours tous paeifiques on ne traite pas trop
son adversaire en ennemi.

Le prösident du jury d'escrime,
11. de Boccard, major.

Rapport du Jury d'equitation.

37 concourants se sont presentes ; nous ne pouvons dire que
l'öquitation ait ete parfaite, mais nous devons tenir compte des
difficultes d'un pareil concours : les chevaux ä demi dresses airivant
pour la plupart. eehauffes, fatigues d'une longue course, les selles
sans sacoches, le bruit de la fete, un nombreux public, sont autant
de facteurs qui doivent faire echouer les meilleurs cavaliers.

Nous n'avons cependant que des eloges ä donner aux sous-officiers,

qui ont fait leurs efforts pour etre dignes de notre armee.
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De bons cavaliers se sont presentes et nous ne pouvons que leur
dire : continuez et travaillez.

Le president du jury d'equitation,
de Cerjat, major.

Le comite central de la Societe federale de sous-officiers pour les

annees 1883 ä!885 etait compose de :

MM. Brunisholz, Claude, fourrier d'infanterie, President.
Christinaz, Alph., mar.-d.-l. de cavalerie, Vice-President.
Cosandey, Paul, sergent-major d'artillerie, IeT Secretaire.
Kolly, Edouard, sergent d'artillerie, 2d Secretaire.
Sutorius, Joseph, fourrier d'infanterie, Caissier.
Neuhaus, Charles, fourrier d'infanterie, Bibliothecaire.
Meyll, Philippe, adjudant, Assesset«»*.

BIBLIOGRAPHIE
L'armee ottomane contemporaine, par Charles Lc Brun-Renaud, 1 vol.

petit in-8, 88 pages. Paris, Charles Lavauzelle, '1886 ; prix, 60 cent.

L'editeur de la petite bibliotheque de l'armöe francaise avait döjä
publie des notices sur les armees allemande, suisse, russe, beige,
anglaise et italienne. II nous offre maintenant l'armee ottomane qui
n'est pas moins bien traitee que Ies precedentes.

Apres quelques donnees historiques et geographiques, M. Le
Brud-Benaud expose l'organisation de l'armee ottomane, son mode
de recrutement et de mobilisation, sa composition et sa repartition.
II passe ensuite aux differentes armes, qu'il etudie successivement,
sans oublier ni la gendarmerie, ni möme... les pompiers.

Un apergu sur la tactique et l'etat actuel des trois armes termine
ce volume, destine k faire connaitre une armee qui, par ces tenips-
ci surtout, merite de l'etre et n'est point ä dedaigner.

Apuntes de telegraphia militar (Precis de telegraphie militaire), par
Manuel Ubeda Delgado, capitaine d'infanterie. Tolede 1886. 1 vol. petit in-8
avec planches. Prix 6 francs.

Cet ouvrage n'est pas seulement un manuel de telegraphie, mais
bien un cours complet sur Felectricite et ses applications ä l'art de
la guerre.

L'auteur commence par donner cles notions generales sur le ma-
gnetisme, Felectricite, Felectro-magnetisme, sur les piles particulierement.

Apres ces pröliminaires vient l'etude de la telegraphie
proprement dite, dont le principe et les differents systömes sont deGrits
avec precision ; quelques chapitres sont consacres ä l'organisation
des telegraphes de campagne, ä la maniere de les poser, de les
detruire, cl'intercepter les telegrammes ennemis.
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